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Quelque partü1ifre-mer -Regar
dez vQfrè carte de' la ,province de 
Québecettracez1J.D.e li~~e, vertic,al.e 
entre Lévis et la !rontiere amert
caine.Toute la ,vaste région qui s'é:
tend à l'est de--cetté ligné,' c'est-à
,dir.e, le Bas~du-Fleuve. la Gaspésie, 
les Iles de la, Madeleine et même 
Une partie du', "Nouveau-Brunswick 
constituent la patrie de la plupa:t 
des bfficiers et des, soldats du Re~ 
giment ,de la Chaudière. Naturell.e" 
ment,il y a des exceptions; malS, 
pour la grande maJorité, cette unité 
canadienne~fran.çaise, que nOlIs ve-

1 nons ,de visiter dans la cantj:Hlgne 
anglaise, a recruté ses volontaires 
dans la région ici, décrite. 

C'est dOl1c dire qu'on entend di
yersaccentsquandon s'adrèsse 
aux hommes d'un tel régiment: ce
lui du Beauceron (ou "Jarret 
Noir"), du Québécois, du, Gaspé
sien, du Madelinoîet.de l'Aca.dien. 
Une oreille montréalaise trouvera 
cesacëentsplus doux qUe ceux du 
boulevard Saint-Denis ou du 'fau
bourg Québec, mais Une, faut pas 
croÎrequ'ü's sOÊltidentiques .. Loin 
de là, les nuance-ssontp~rfois très 
marquées. . . 

Dans. certaineSllnités canadien
nes-ftançaises, on rencontre des 
gens d'un peutolltes les provinces 
du pays. Pas à ·laChaudière. On a 
'Plutôt làunpa.norama· purement 
québécois, à très peu de variantes 
près; en outre, on a un panorama 
rural. Les hommes de la Chaudière 
viennenfde la· ferme ou de la forêb 

1 L'aumônier, le capitaine Emi!e 
Turmel, bien connu comme propa
gandiste 9.es Caisses popuiaire~, 
prétend- même que c'est l'origine 
paysanne de se.scompagnons d'ar
mes qui explique leur grande sta~ 
bilité·morale,lasolidiié de leur ca
ractère et leur sang-froid en toute 
occàsion; . 

A~cune tâd1'é ne les effraie 

coup de fu
'Porte rarme 

épaule: un, trois!,' , 
Le Régiment de la Chaudière est 

en marché. Sonpa'S'âllègre martelle 
le sd! et y laisse l'eID· . nte degé-
nèrations fières 'et . 
. Pour visiter· toufle 'mol)de.; dans 
cette unité, ilfaut faite un ,bon bout 
de chemin. . Car, il êstplutôf rare 
qu'on puisse trouver tout le·. régi
ment au même endroit. n a la garde 
d'un vàste terrÏtoirèet les besoins 
de la surveillance Hoblil<ent . à se 

en secteurs; Mais; il ne 
pas sept lunes entre l'ordre 

rassemblement général' et ce 
rassemblementpfaprement dit. 
Commétoutes les "unités· canadiell
nes, la Chaudière esthautement mo
torisée, et la campagne anglaise vi-

de .tout"son: feuUlal<e quand les 
call1ions. les mptocyclettes et les au
tres -véhiculesd'ecerégiment èon
vergent vers un pointdonné; 

Le command,an,t-est.ieune et athlé
tique. Il vient de la même -région crUe 
ses ,hommes; de sorté' qu'il vit Dour 
ainsi dire en famille avMeUx. Spar
tiate,d'àllure. 'iln',enest pas moins 
le plus amène des hommes. Celui 
qui commande en' second. le major 
Fernand LesDérance. de Montréal 
(donc l'une des exceptions), n'a que 
28 ans:Le reste des ca.dresducoIn
mandement n',estpas moins jeune; 
n'a pas moins" quand même, de ma
turité militaire .. 

Sergent-major quia la tête 
del'emplQÎ 

Mais parlons un peu du aer,ge)lt
major régimentaire, un peu plus 
âgé celui-là, et toulce qu'il y a de 
plus professionnel en' fait de ser
gent-major. Il étaittrop,jeunepour 
faire l'autre guerre, ,"saris q1J.oij'en 
serais à, ma deuxième", dit-il. ,Ma
rié et père d'un~ fillette. de 13 ans, 
Pauline, le s ergent"-maj or , régimen
tairE.' Roméo Huard, ,de Thetford
les-Mines, quitta le Séminaire Saint
Charles-Borromée, à Sherbrooke. 
après avoir fait sarhétorÎque. Il 
fut neufans au Roya:l2lfe Régiment, 1 
passant de grade en grade jusqu'al 
celUi, de, se,rge,ut~in..s'l;,rU, c,teur~ , Les , 
têt~s dures. ~e l'impressionnent 
guere, ayant ete. quelque temps lns-I 
tructeur au Pénite"',ncie,,r de,' SaiDt~ 
Vincent-de-Paul. " 

Dites bieu<'instructeur", car 
on :v!,! pe~ser que j'ai. hit du bag!1e! 
precls.e-t-II avec prudence. ' 

II fIt ~n.suite paffiéde la' police 
de la Regle des'A:J(:ools et dès la' 
déclaration de guer::i;~.il s'e~rôl~ ~ . 
comme simple fioIez . bien, 
-:-. daJ;ls Ie Régim la Chaudiè-
re. Va sans diré: ec sesqua"-
lités de meJ;leUr . et son 
expérience de li 're.il 
arriva rapil'leme ,gongrkàe 
actl~el. Pour ceux -saven(pas 
au luste . c~ queC: ~n 'sergent:-
major reglmentai tQ;llS Iadé-
finiti9 ... n couran'. tro. UPièr.·.'& .. ':f "C'est un être c' 's'aü mon-
de p~ur nous en rra cher"; , 

MalS le sergent.'Huard 'af
fronte cette défiIi vèc lé ,s{)Ù~ 
rire de l'assural1s hommé~ 
le respecteflt et . c6rnme 
!~'iI ét~it l'un ct' . Quand 
i 11. est en ~èrvice e, il .ne 
1 badinep!ls, mais' ,li:flts de· 
1 loisir le. 'dérident queme7It 


